
MÉLANGES RELIGIEUX, SCIEýNTiFIQUES, POLITIQUES ET LITTÊrAIRiES.r s

•itFuMeurs emeutiers ont été plus ou moins blessés ; mais par n,alheur,uine marc s disposen à e'voyer un
balle pénétra par la feiître d'une nmiton et etu 'enfanit Jle gntre ns di iar t ugira de voit'eit avec l'e,.ctliu lollaiîli ; d'uuire persolirles disent
marchand, pendant qu'il éiait à table. De mie un cocler fut Jelvelrs de qu'ell . réunira il
Son siège par lin coup de feuî ; il ît-t inoit le lendemain. Le pilire hîIu de. P;uvý-I3vs et à Gibraliar, ,ur unn, fi égaie de guerre.

La populace de In ville prit alors Pîtenîive, et le corps mtilitaire. attaque Le S, h 1''iîîcd ju uic éit arr vé i s ce dernier ltii sur le ulîvîreià
à la fois dè deux côtés par vele fioule attroupée sur le bastii, et par les nu- riti gîl ir- le J'tîîlOn. qui des t ls 'lu général Bîîgeaud
vrier. du chemin de fer, se relira sous la porte pour être à l'abri des coups de pour le Le Princ >c rendi le jour ;Ilivagi à 1 et après
pierre ; d'autre corps enniien'laieiit ou disperanient les principnux meneur- .4V ci' t'lie aveu le cuiutrîas.i'ii b
Co ne fut que plus avant dans la soirée que des mesures énergiques rétabli- -Voci la Iic des unieils Ira i çîî s qi >e tn Jet uileiiîit sur lec
rent le calme. côtvs du Nîrd lu. 'AIi C.11 roule pour e parag"s

P. S. Voici, d'après la Gazelle universel/e al/enande, les lernières nou. N a IIX Ic Ililt p M. d't't pince (e Jnville,
veiles de la Bohéime sur pémfleille des ouvriers : l e le 7,11l01 ; freL4î le l 1/'-J'oîulc A Vîpüor le Lara

Prague, 10 juillet..-Les ouvriers, selon tote apparence, s'Itient lon'g- Oénque ; univeis à le I>leon, le cs.endi, lu
tempe maintenus sur 1:1 defrîesive. Ce n'e-t que danls Pnprò,.nidi, , lle J'/ws, le Castor, le m0,o-,
ment où la cavalerie commîîrença ià les chager. quîî'ils -e rgagòren' la lunte. Il- EIn',. le T'rlore, I Eîqu/,rc/, lai C/ilnrr, le Rubis, le Vr, le
ont détruit uine pari e d'uî. u hemin die fer. Le bâîinenî de la douane a été le .Vd&orc ; gabarues I .li>rençale, la J>edi ix.
démoli ; ils ont nrrachóc 'aigle imnperiale et l'ont flulée aux pieds L-..les.- Plis lus bateaux i vapeur t'Oré.qiîî et le Cuvier, partis (le Tuuuioii, lu
eus5 le prince WViideschîkra'!z, caîannai-génîrai de la Bele.nIe, a ordon 14.. pur aller embarquer à Po, eiures les troupe:§ le cavalerie qu'ils it
né aux troupes de faire fi.u deux honi mes oral été tués et uin granîd -orde de transporter à Ormî.
ldre blessési.spsn0noe n tloti

' Lesa troubles qîui mi t et l ieni àPiguîe ont culC la vie à 24 Personînes.' -Une rulpture vient v ile, quverse diterier de Bolivie su le Cou-
-On lit dans la Gazette de .,1la±rbouriý tîl -. l îérzir et rad oe ta rehe oalce. V.ie ccit utreiis lu uzef dent"-L'ezprit dle t évulýe e ii-.niiîfihle viî Bol3 inie. A Pr: ,les t ontb1 ' Lizl rend romptr de cette dt çiire .

.é comnpriméls par les rurcs é, eraiqîes q u'à lres'atrit; aais (];ti> Le iiiinire de reliiy-s et-iviitîs a Gilécai , la date d g. er,
le, petites ville. les ouvriersi uî~, esse rflvýiert. Ce-ta a euî litvîî 11 cliîgé ir> l légation et dtiîula-iica (le Fraunce, que lt:s uies

LeSl-PleleJo\llltntar 6 h lc drie or m-l î.

à Deui'sch-Brud. oùu il n faii 111 vîir recuir.s aux, garntr.îiîo voisl . Dam- iIizHl.-itvp egare li a date P/ li a3 it du 1-1. jdaivîr, étaient mi iuclvlBuiliet
toutes les villes gnn tri iroulpes :1 consiîgnéres pour être liré:e: et >iî î îaipeo, leg'ue el.l lie pruin iut r it le jçuîr :suianr le iiieii rière.
.a tout événeu ent.u n'e -tconten a ilte connaIulifri ie rIs delurna Gibrahr.t

liSi.GIuE. -li aigé llaî ires de Frimce. mrais qui -er oui en cputpme a urule-
--U n journal de 13î-îxellr.s airinuce (ue Ion eîufiôle piubl)iqiierient vu Bel- ltent fi Nirdais de la furhe que ce ag-rti, da es paerniers te ps, ului.éa

,ique pour l'empereur le emmapa salI riv ; ge ge gate ieiPulet j;gergait di I ve guvrie t ll-
viril 'ouvat e liOreioer ; 'agir couie il la fCi en clo, lce c'e,t à

-On lit dan,. 1' Uîîit.erec dire de rCvoyer,îvs vaces doit: im avait à sr PlaindPre et de Cesto..r leui:u cocyi-
Un mnalheuir récent 'ieiî dle compliquer notre eitua-.tt:on dans lit1 province .ttil:îallo; a e elqui aPrtoees ça/et ledr..

d'Oran et d'accroiîre les.frais esiraiorlitiiirequie riécevsite la guerre du] Ma- Le gouvernemben brluri vit itnde '.illetr le ésir d qiu'ret iln r

bre bessé. BOrivtE

roc. la Franuce île, tiliîig aiec: le-, var il ni'l, ii-il, d'*aJîîre iiiuuîif pour inuter-
Un violent inpenulie J,. éc-laré, vere lew derniers julr.- le juin, à Oui- rîliïîre telles qui exi-lait-nî.rt il nie vii'oi sal à leur rit:ib!i,su'eiîîn quai

" ert, dans l'ueel i> la lelt et fertile plaine dElire , et 'est pronaé avec dan la personie mèuie da
rapidité vers le nord et v:rs le:t. Toutes les récolte> de blé, d'orge ei de À >I 1îu1uiu.

*foin que cette paie n-,e prmetait nnt été dévorées. Mascara, oi riche -On a reçu de. rnuivelled tii rti qîi'à la date (lu Djîil:. Lvw
.encore hper. est r lit-e mejuîîird'liui. ciaqubrs -avaient été dissoutes, i te sesiîîistire coiilété par la iuiiridntioc

Il est diffiile de déevuier ail juste la eaise rde ce d ile u le de M. 1-lolanîa Ca valcat.t aux (e iiiiitre de la marine, et le M.
inonde a reuisarchBrd toirlat vo'il a corncidé laver le pèlerinagt d'Ald-el- Raîiîiro aux fonctions le niti- de la jusgia.e. Le Diaiiinlére n adoiuteè cettu
lKader aur cechrou [ioniîheti de sun père), et >es pitsan ouirraient bien rlivsu ue parce qu'il se itroulvait cri rii tînrîté. Les chamnblres se réuhniron t du~
avoir détruit, ain, ufacir,s de cu es riches soimson2 <ue les ciré- nouveau en 1ong4. La ouvell de la niéee en vigeur du îîuuveau tarif était
tiens nemaient rec."uiliî. prématurée.

Cet évêniemili, jont à l'imîprévoyance îil Padîniinistraition mHarqui -On écrit de Motvdnque le 2'l. avril la légion français;, a fuit une
a"àlbandon'îé, sans ,rtiri, à lai tlent île- chvules ressuli"rces qlt*offrait à sortie, et a tiis vui déroute le porte le plus avancé d*Otibe. i\ la[lieu re isc-
notre svrvirt' la povi rit, île Ttc inî'n, rend p> u., difficile ence,ure "p;urovi- nment le cara ctère e'inliîodîtisit duans ses ra ngri, et quaurantlîe ca valivr>; d'Orile
-sionneet l otre Blruxcee de l'oues, dunt Oran est aujourd'hui le eul gre- en profitèrent pour sabrer cit îles compagnies légère.

-nier. Dans cette amaipeeru et ne attire qui a Mr. lieu le mête jour, la garnison a
-O.ncE. perdu 230 honnes, tant tés que blesés.

-La divi-iiu rcntinue à régmer pli Grq e noire les trois partis pricipancx Ori e vo a, dit-on, perdu 600.
rep)rét:eiité: pis pariuuléreiiit. lpa r ?1. Cuti. n rcrt et Nletax- Jiisqi-Uà la daie du 3 'afi. il n'y avait plus eu em cotba . Piiera vet

Li s. Ci,- truCi hîîîîîuu.s, quont tait cuntribué pur leurtunion à la révolution parti, disait-on, crt vire île Colniî ar -tii faritnée. et a va it mardi é verà
d t lire, iri-acî'nt de la faire a vorte'r. M oinrvideo a pré s avoir laisr,é devaut Colîila ait petit corp &l'a Gervation.

Le n-nqui existe dans les es s't déjà traduit, à tivr- -D'a titresinuit de plin qt'on l':auit vu Coilla, à pe u prs à neuf
ses rbpri-eg. pda ei t ét dgriges e du consrlté lidirs pntc q prés, lotes
mais cuýiltre- le r:iiýi,îe. Le 23 jui, fine fJI.ý iloisbietise >'e:zt porté7e stur La mille rle pau d td vient du ravire à Nen-Y. rk un novean

le palai'cri crut Vc le roi ! à Las lex nillisres ! Le géuéraIi Kaerr, Direcioy. ronur, qni 60.1 1ir No, yr rrîvoîs le' déinilse
u nduu ui'- li place, a usé de la, répression mîilii"re avec une cerbvenie -L n djeut u'rl'croys c i ni p' devtdnye ile n oa

lu ebogé d'alTaires~vie ý de France mih vuh aei r3d9omt ucovre

pcpt îet î a ei uni certain n omebre île çt et de blt bnques, ar e l i rm $27
qgSu, i ce denies emi, dne

L'ordre a fité réta bli, ilais ccs vnelite ln'unt pas contribué à agnen- avec i capitl le di20,Spen 7,03-. r ce i>ti ' iiIR sait des col ie,
mer la poplut:liîi dtit iiîni,.tére. Les 'élîectiî'i, qui uic dont pas eIcore aiche- d'assiir;arîre nîaritili's,. 1y;,11 unî duî Î41.tl uIî $.7,51î7 ; G !ont assî-,rées, ~e fc.îîî génélraleme.nt dlans un esprrit îIoîîoii N. M.lauruîcorulaî, îine, suir la vie, cr1îitul S ii.illicii,. Lt- r:îi.lirî. (le., gis e,t dea19ý3.

i ea vd écidureer sa canneviddvre à ou il avait été nolé anad des coee n r S 2 l25 s ost 10
dernièrement à l'unanimité avec MNi. Triupi. M. vrerda n0'a able- allemiandes rfvern eui le,3 -t2ries.

&-tu que 169 voix, eti 51. Tricotîpi ri'en a pas eii tîre qeule. lecs, 1 at!îi:hî rni i-Jsnîrîlîî'sa nie, 27 îreîtt rires, 3 presby'tëri-
-Les dernière nouvelles de 'Intde anreonent nqe le glguverneur Elien- re réfoernrnemnb, boivi ritilleue l forii, d0 ' pine ojte Irve

b Unru iil e, îtdetitcat crir oement reux corprstîrniêe de j10.09un om u.s rotpreîcls15 r i xi- 1in i,n-t a'iie-, 2 d'ibîrie .u iversàlllu, 4r q e
etacdn pour estvhir la clrifédralile Sineket la contraindre à attulunfier . Wc.h, 1prp dianerves. 20d1 înnii ;aeson 10 t es t aux églies ; socn.-

r vasté et riche norrioire. Mais le remplacemren e lord Elle driortiîgle par tés relIgieetde uinrlcs, 35 .ublucationt,.i 46 i journux, 9
sir nlenri cetep'ine nounmé récemment aux réoéhmes fncicans, vui relobk -Oine alu' ruqdel:otsnr'j
totule piuub:i .bilitt, :arrêter ce pîrojet dans soif exèccîlon. Guerre émjtc-ili: (/,rz les llcr7?zons.-Le jtiurnaix-i île War:zav etduraDu reste, la force njilitui anglais se développe et s'avnice de plus o coqa ret v t l i us ete n ie c t r l a
plus dns le Pinjatb, le Gai r et même le Scinde. malgré ce e dsareu vive raifs d gerre cunlre eles I arruions de Na minv, îliuit ils ne veitet dpIe M.qiîpc
rmonteaiîce qu'elle repourntre ur ce dernier point. Sir Cl. Napier, dAbdt la porter le vuxoina1r. Le guiverneur e c l a pui lié Lu nitprocliriatiop de rte
bravoure lir peu aventureusce est bilan connue, cuîriuieles forcesi briman- lqîllil ulécîit';- (lpue l'étai dlonn uera secfîtir.s et autle -aux MormTonis contre:iqder, et sec prête (anb eau x ues de lord Eleruboranugi. cerrn qui lenu ; il pricu qtut'iree le.r Moruvuns ornu doint ue run grntl

L'amrivée de ir jI-. l'ariage va ponablement chainger cette situation. exqu i'Plu éecri de Mtede que lors de. grves géinemens du ais du
AInIQUE. i i, i il liru hdterouit ceux qui orl trpl ulé et veule t encore troubler

-On écrit de Codix, le 13 juillet, rue tout fst croire que les côpi-s de la p erix di llloindgr.t
'Afriue Vent ntre le mhéÉtire de grandes évneranens. La Suède u le arie- et ite proclamation ne p da s pasavoir été très bien accueillie a.e pay
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